
CENTENAIRE DU MONUMENT AUX MORTS 
Le monument aux morts 

de Coye-la-Forêt, situé 

sur la place de la Reine 

Blanche, a cent ans 

cette année.  Lors de la 

cérémonie du 8 mai 2023 

commémorant la fin de 

la Seconde Guerre 

mondiale, la 

municipalité a tenu à 

retracer l'histoire de ce 

monument initialement 

érigé en hommage aux 

soldats de la Grande 

Guerre.

ujourd’hui, après cette céré-

monie du 8 mai, nous avons 

choisi de mettre à l’honneur 

notre monument aux morts 

puisqu’il y a presque cent ans 

qu’il a été inauguré. Il a eu droit à cette 

occasion à un petit lifting, même si, à 

première vue, ce n’est pas flagrant ! Les 

matériaux et le respect du monument d’ori-

gine ont limité les travaux de restauration. 

Nous profitons donc de votre présence à 

tous pour faire, avec le Conseil municipal 

d’enfants, un petit retour sur ce monument 

dont la fonction n’est pas seulement de 

célébrer le souvenir des morts à la guerre 

mais aussi de désigner un lieu pour les 

manifestations commémoratives. 

Alors oui, c’est au lendemain de la 

Première guerre mondiale que la popu-

lation a eu ce besoin impératif de se sou-

venir de ses millions de 

morts. Dans les communes, 

des concours sont lancés 

pour la construction d’un 

monument qui répond le 

mieux aux attentes de la 

population. 

Plus de 35 000 monu-

ments aux morts ont ainsi 

été érigés de 1920 à 1925 et 

aujourd’hui, ce sont plus de 

95 % des communes fran-

çaises qui en possèdent un. 

Cet élan collectif des ci-

toyens eut pour consé-

quence un phénomène sans 
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précédent dans l’histoire du monument 

public : pour la première fois, cet hom-

mage s’adresse aux soldats de manière 

nominative et pas seulement, comme ce 

fut le cas par le passé, à leurs chefs. 

Alors aujourd’hui le monument aux morts 

qui nous intéresse, c’est celui de Coye-la-

Forêt et nos jeunes conseillers vont vous 

parler de son histoire et des symboles qui 

s’y trouvent. 

Repartons une centaine d'années en 

arrière et plus exactement au lendemain de 

la Première guerre mondiale. Comme dans 

beaucoup de communes, une des pre-

mières préoccupations du Conseil muni-

cipal fut d’élever un monument aux morts 

de la Grande Guerre.  

Et ce que l’on ne sait pas toujours, c’est 

qu’ici, à Coye, nous avons deux monu-

ments. En effet, un premier monument aux 

morts fut construit dès 1919 au milieu du 

cimetière et c’est une « dame patron-

nesse », comme on disait à l’époque, qui 

finança cette opération. Une dame patron-

nesse, c’était une personne qui s’occupait 

des œuvres sociales et de la paroisse d’une 

commune. 

Ce premier monument est donc construit. 

Vous pouvez le voir juste en face de vous 

lorsque vous entrez dans ce qu’on appelle 

le « vieux cimetière », rue d’Hérivaux. 

Mais en décembre 1919, un nouveau 

Conseil municipal est élu et considère que 

ce monument aux morts, dans le cime-

tière, est une simple initiative privée et il 

décide de réaliser son propre monument 

pour associer l’ensemble de la population 

à cet hommage aux morts afin que cela ne 

dépende pas uniquement de la générosité 

d’un donateur ». 

Discours prononcé lors de la cérémonie du centenaire du monument aux morts par 

Sophie DESCAMPS première adjointe au maire de Coye-la-Forêt 
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